
2e dimanche de l’Avent  – 07 /12 /2025 
Is 11, 1-10 - Ps 71 (72), 1-2, 7-8, 12-13, 17 - Rm 15, 4-9 - Mt 3, 1-12 

Il me semble normal d’entrer dans ce 2e dimanche de l’Avent par le beau texte de 

Saint Paul aux Romains que nous venons d’entendre. « Frères, tout ce qui a été écrit à 

l’avance dans les livres saints l’a été pour nous instruire, afin que, grâce à la 

persévérance et au réconfort des écritures, nous ayons l’espérance que le Dieu de la 

persévérance et du réconfort vous donne d’être d’accord les uns avec les autres selon le 

Christ Jésus. Ainsi, d’un même cœur et d’une seule voix, vous rendrez gloire à Dieu le 

Père et notre Seigneur Jésus-Christ ». 

Oui nous voilà invités à nous tourner vers l’événement le plus extraordinaire que le 

monde ait connu. L’événement annoncé depuis très longtemps par les Écritures, qui a mis 

dans l’espérance tout un peuple comme l’exprime Isaïe dans la première lecture. 

Événement qui vient répondre à l’attente de ce peuple, mais qui est aussi attendu 

inconsciemment par tous les peuples de tous les temps. Tous les hommes de tous les 

temps se sont posé la question : « Dieu existe-t-il ? Qui est-il ? Que nous dit-il ? ». À 

ces questions, les hommes ont répondu à leur manière, de manière différente suivant les 

lieux et les circonstances. 

Acceptée, mise en doute ou refusée, la réponse est celle qui se prépare et sera 

manifestée à Noël. Et Saint Jean Baptiste fait partie de ceux qui attendent. Il est le 

premier à proclamer sa venue réalisée et sa présence. Il est là. Le Royaume des Cieux 

est tout proche. Jean-Baptiste attire les foules et sa parole n’est pas en chocolat, mais 

sans baratin : « Convertissez-vous », c’est-à-dire tournez-vous vers celui qui est là. Il ne 

s’agit pas de faire semblant, pour faire comme tout le monde. Pour ceux-là, il n’a pas de 

tendresse : « Engeance de vipère, qui vous a appris à fuir la colère qui vient », ne vous 

référez pas à votre situation, à votre connaissance, à votre pratique du semblant, de la 

référence à votre noblesse. Hypocrites, c’est de conversion dont je vous parle, « lui vous 

baptisera dans l’Esprit Saint et le feu, dans la vérité et la présence divine ». 

L’appel à la conversion est fréquent, continuel, dans les textes du dimanche et les 

commentaires. Elle est toujours à faire, à reprendre. Elle demande persévérance. Ces 

appels sont-ils entendus, reçus, pris au sérieux. À chacun, bien sûr, de donner sa 

réponse. Comment serons-nous en attente, en préparation ? L’invitation nous est faite en 

ce début de l’Avent. L’attente d’un enfant est toujours unique, mais celle-là est toute 

particulière. 

Peut-être en ces jours de préparation, prendre la résolution, l’engagement, de chaque 

jour, à tel moment de la journée, de prendre quelques minutes pour prier, se mettre en 

présence de l’événement que nous nous préparons à vivre, non pas seulement le rappel, 

mais la réalité pour chacun de nous ! 



Un frère, parole de Dieu : quelle place je lui ai déjà donné dans ma vie ? Quelle place 

je veux lui donner ? Quelle préparation je fais chaque jour pour l’accueillir ? Que peut-il 

changer dans ma vie ? Est-ce que je lui parle ? 

Cet enfant est parole de Dieu, signe, témoin d’un amour unique pour moi, pour chacun. 

Avec quelle persévérance je le prends déjà et prendrai encore comme compagnon de 

route, comme guide, comme source de force de marche ? Est-il déjà vraiment, le sera-t-

il encore davantage comme celui qui me dit : « La vie vaut la peine d’être vécue. Elle est 

vraiment le temps du choix de chaque jour. Elle est vraiment avec toutes ses joies, ses 

questions, ses rencontres, ses peines, la route de la vie éternelle, du bonheur auquel je 

suis destiné et qui est déjà commencé. » 

Le temps de l’Avent peut être vraiment pour chacun(e) le temps où je me remets ou 

mets en route avec et vers la lumière de l’Esprit Saint et du feu donné à chacun au 

baptême. Redécouvrir la certitude de cette Parole pour chacun. 

« Tu es important pour moi. Tu es fait pour aimer et être aimé. Tu es enfant de Dieu. 

Tu es fait pour un amour éternel déjà à accueillir, à vivre chaque jour dans un monde qui, 

trop souvent, pense faire son bonheur seul, individuellement. Ce nouveau venu nous dit : 

« Vous n’êtes pas faits pour la paille qui brûle, mais pour le grain qui est recueilli, qui 

donne sens au monde, qui nourrit. Vivez en plénitude ce temps de l’Avent, ce temps de 

conversion ! » 


